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Quand |&€™intelligence artificielle revA2 une importance systA©mique

Description

L e passage au tout-1A

A« A%othique, transparence et contrA’le A» : delapolitique A lapratique
Innover pour quel progrA”s ?

Des limites de |4€™automatisation aux limites A |5€™automatisation

Rien na€™estA A«A smartA A». Tout est automatisA©. Comme 1&€™a A©crit 1&€™architecte Philippe
Chiambaretta dans nos colonnes (La remA nA°50-51, p.78),A A«A le premier critAre du qualificatif smart
na€™est pas la vertu ou [aE™intelligence, mais bien la rentabilitA© ! Ce qui estA smart, ca€™est AppleA
[inventeur du smartphone, NDLR], dont la capitalisation boursiA're a franchi lesA 1 000A milliards de
dollarsA A».

Dans de nombreux domaines et dans 1&€™industrie en gA©nA©ral, la JAG©IA©gation, de plus en plus
frA©quente, des tA¢ches aux agorithmes apprenants (machine learning) se rA©vA e incomparablement
plus efficace, par sa rapiditA© et son faible coA»t, QUA&E™une solution non automatisA©e. Pour autant les
peformances de  1&E™IA  sAE™agppliqueraient-elles A toute  activitA® ? La
cohA©renceA A«A artificielleA A»A du modA“le construit par la machine A partir du traitement et de
|&E™analyse des donnA®©es fournies rend-elle I1AOgitime, juste et acceptable la dA©cision qui en
dA©coule ?

A RIEN N3€™EST A« SMART A». TOUT EST AUTOMATISA®

Toutes les rA©alitA©s peuvent-elles A%re confiA©es A la puissance de calcul d&€™une machine ?
Autrement dit, comment sommes-nous passA©s de la reconnaissance de forme, outil indispensable A

|l&E™imagerie satellitaire par exemple, A la reconnaissance faciale aux portes des A®©tablissements
scolaires (voirA La remA nA°52, p.106) ? En fait, IZ€™IA est-elle forcA©ment compatible avec tout, et

surtout avec nous ? LAE™IA parvient-elle A quantifier nos contradictions, A modA®©liser 1&€™irrationnel
? Pourquoi unA homo numericusA serait-il davantage emblA©matique quaE™unA homo economicusA ?

Enfin, les machines gagnant de plus en plus d&€™autonomie, quaE™adviendra-t-il delanA’tre ?

L e passage au tout-1A

Alors que 1a€™intelligence artificielle devient sysA©mique, quels sont les garde-fous mis en place pour
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nous protA©ger de potentiels effets indA©sirables, ains que de ses consA©quences indirectement
nAGfastes, que 1&€™on appelle des A« externaitA©s nA©gatives A». Depuis longtemps, certaines
activitA©s, dont lafinance, ne fonctionneraient pas sans elle.

TOUTESLES RAOALITA©S PEUVENT-ELLES AaTRE CONFIA©ES A LA PUISSANCE
DE CALCUL D3™UNE MACHINE ?

A€ 12€™image d&€™un systA me financier international dont la faillite aurait des retentissements en
cascade dramatiques 3€* A«A Too big to failA A»A a€*, 128€™intelligence artificielle, qui a fini par envahir
tous les secteurs A©conomiques et sociaux, risquerait-t-elle A son tour dA€™A&re un rouage toxique qui
sape nos sociAOtA®s et particuliA rement nos libertA©s individuelles et collectives ? SAE™il existe une
rA©glementation pour les banques systA©miques, les fonds propres compensant en partie les risques pris,
aucun cadre nad€™est prA©vu pourA A«A stabiliserA A», le cas A©chA©ant, le dA©veloppement de
|1&E™IA. Celle-ci dA©ploie ses applications, sans contrainte, leur impact AGtant A©valuA©A a posteriori,
car uniquement en cas de dommages. Le plus bel exemple reste I&€™affaire Cambridge Analytica, ce
spA©ciaiste du Big Data dont on ne mesurera jamais avec certitude le rA’le dans 12€™A®Iection de
Donald Trump comme dans le vote du Brexit (voirA La remA nA°48, p.90). LeA privacy paradoxA ne
rA©side pas dans |4€™usage que les internautes font des rA©seaux sociaux (La remA nA°46-47, p.51)
mais bien dans le secret des boA®tes noires opA©rant des services en ligne qui prospArent sur nos vies A
livre ouvert.

Quelles donnA©es sont soumises A quel traitement, et pour quel rA©sultat ? Des questions qui ne
semblaient pas revAdir uneA A«A importance systA©miqueA A»A tant quAE™il SAE™agissait
da€E™A©couter de la musique en ligne, de faire une recherche sur internet ou encore de poster une photo
sur un rA©seau socid. L&E™enjeu n&€™avait adors pas plus daE™importance qUaE™un message
publicitaire de trop. Mais peu A peu, les avancA©es de I3€™IA ont nourri le commerce des donnA©es
personnelles. Les algorithmes de dA©cision s3€™appliquent dA©sormais A la justice, A la santA©, A
|&€™A©ducation, A la ville, aux transports, A la sA©curitA©,A etc. En abolissant les distances et le
temps de nos communications, |&€™internet nous avait fait basculer dans une nouvelle forme de progrA™s.
En offrant des performances inA©dites, I38€™IA omnisciente ouvre une nouvelle A're, I3&E™A"re de
|&€™automatisation des dA©cisions, cAE™est-A -dire |&8€™automatisation des choix, bel oxymore. Nous
avons acceptA© sans plus de questions ou de craintes |a banalisation de |14€™exploitation de nos donnA©es
personnelles A des fins commerciales, nous laisserons-nous conduire, dA©JA rA©signA©s, dans le
nouveau monde de I3€™IA ? Avec A la clA©, un autre paradoxe, et non des moindres : accorder notre
confiance aux acteurs de 12€™IA qui auront fait, en gage de loyautA®©, le serment de la transparence,
pourtant sans garantieA a prioriA sur les critAres de choix opA©rA©s par des machines qui sont auto-
apprenantes.
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LaE™arsenal numA©rique A venir est le dA©ploiement tous azimuts da€™applications da€™intelligence
artificielle basA©es sur le traitement de donnA©es A grande A©chelle. LAE™IA est devenue un mode de
rA©gulation A part entiA're. LAE™IA sBE™impose partout et il est difficile d&€™en interroger les
consA©quences sans paraA®tre technophobe aux yeux da€™autrui. Des questions n&€™en demeurent-
elles pas moins IA©gitimes, ou au minimum, logiques ? Sur le marchA© du travail, 12™IA joue au DRH,
avec des entretiens da€™embauche en vidA©o, ou bien au contremaA®tre en rythmant le travail au sein
des entrepA”ts d&4E™ Amazon, ou encore en encourageant |14€™hypermobilitA© des cadres.

LAE™IA OMNISCIENTE OUVRE UNE NOUVELLE A'RE, LA&™A'RE DE
LAE™AUTOMATISATION DES DA©CISIONS, C' EST-A -DIRE
LE&E™AUTOMATISATION DES CHOIX, BEL OXYMORE

Tout a commencA© avec la proposition da€™outils auss serviables que sautaires et gratuits.
L&E™A©conomie numA©rique est nA©e du succA™'s remportA© par des services en ligne novateurs, elle
SBE™est ensuite renforcA©e, grA¢ce A la performance des terminaux, avec la migration des usages de
|&€™ordinateur vers le smartphone. Ont AOtA© radicalementA A«A numA©risA©sA A»A nos modes de
communication, puis nos modes de consommation de |&€™information, des loisirs, des biens culturels, pour
arriver A la banalisation totale du commerce A®©lectronique. Une dA©cennie plus tard, cette rA©volution
technologique a ouvert la voie A une vAG©ritable mutation numA®©rique de la sociAOtA®. Sur les
fondements de 12€™A®©conomie en ligne se met en place un nouveau modA-le de sociAOtA©® &€* une
sociAGtA© de la donnA©e. Au sein de celle-ci, tous les services, y compris les services non commerciaux,
fonctionnent ou fonctionneront A terme grA¢ce A |&E™exploitation des donnA©es A caractA're
personnel. En 2010, 14€™A®©conomie numA®©rique dessinait des profils de consommateurs, A des fins de
marketing et par choix personnel : il A@tait encore possible d&€™y renoncer. En 2020, la sociAGtA© de la
donnA©e A®tablit des profils de citoyens, A des fins de gouvernance, rA©sultats de dA©cisions
politiques qui S&E™imposent.

DA®©VELOPPER UNE SOCIA©TA®© DE LA DONNAG®E A« A LA E™EUROPA©ENNE
A», AFFRANCHIE DES GUIDELINES DES GAFAM ET AUTRES SYSTA"MES
PROPRIEI*TAIRES

Fascinant par leur capitalisation boursiAre, imposant des rA3ves de licornes, cing acteurs anA©ricains, les
Gafam, inventeurs des plateformes de services A volontA©, se sont saisis d4€™un pouvoir exorbitant. Ces
groupes A |&€™envergure mondiale ont une ascendance sans prA©cA©dent sur la faASon dont les
humains communiquent, S&€™informent, se distraient, consomment ou se dA©placent. GA©nA©ralement,
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leurs outils numA®©riques, au travail ou A 15€™A©cole, ont AOtA© adoptA©s spontanA©ment, sansA

aprioriA et le plus souvent sans mA3me se donner la peine d&€™en mesurerA a posterioriA les effets. Pas
loin de dix ans aprA”s leurA A«A coup daE™A%otatA A» A un cadre protecteur a AOtA© instaurA© en
Europe, le RGPD (RA"glement gA©nA©ral sur la protection des donnA©es), mais ce rA glement ne peut
briser ni les habitudes ni les parts de marchA© fortement consolidA®©es. Sans coup fA©rir, I3E™Europe a
cA©JA© sa place au sein de [Z™A©conomie numA©rique, tant pour les services que pour |es terminaux.
Face A 1&€™ampleur du phA©nomA ne |A, quels seront les moyens mis en A“uvre pour dA©velopper une
sociAOtA© de la donnA©eA A«A A 18E™europA©enneA Ax, affranchie desA guidelinesA des Gafam et

autres systA'mes propriA©taires ? Les biais, les travers, les risques et autres dangers da€™une 1A
dA©bridA©e ont JAGJA AGOtA© maintes fois AA©noncA©s (voirA La remnA°50-51, p.40A et p.45).
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Il faut donc rA©guler, certes. Instaurer de bonnes pratiques, A©videmment. Mais sur quels critA res ?
DA®©finis par quelle instance ? LA&E™expA©rience de la mairie de New York est A©difiante. AprA’s avoir
constituA®©, en dA©cembre 2017, un groupe de travail consacrA© A 18€™encadrement des systA mes de
traitement automatisA© dA©ployA©s dans la ville € de la sectorisation scolaire au ramassage des
ordures mA©nagAres &€, un poste de responsable des politiques agorithmiques a AOtA© crA©A© au
sein de la mairie. En 2019, les protagonistes reconnaissent 13€™A©chec de leur initiative, principalement
en raison du manque da€™informations, lIA© aux secrets commerciaux protA©geant les technologies
propriAOtaires utilisA©es par les fournisseurs de services de la ville. Selon les professeurs de
l&E™universitA© de Berkeley, Deidre Mulligan et Kenneth Bamberger, citA©s par le blog
InternetActu.net, A«A le risque est de laisser les dA©cisions de conception aux services privA©s et
da€™abdiquer la responsabilitA© des acteurs publics, ains que la participation des citoyens dans
la€™AClaboration des politiques publiquesA A». 1ls gjoutent que la conception choisie doit AdreA
A«A contestableA A», cB8E™est-A -dire que ses caractACristiques et ses paramA’tres seront
communiquA©s afin da&€™ Adre contrA”lables et A©ventuellement modifiA©s.

A« A%othique, transparence et contrA’le A» : delapolitique A la pratique

A«A Je tiens A ce que cette Europe numA©rique reflA'te le meilleur de notre continent : I’ ouverture,
I’ AOquitA©, la diversitA©, la dA©mocratie et la confianceA A», a dA©clarA© Ursula von der Leyen,
prA©sidente de la Commission europA©enne. AfinA A«A de faASonner 1&€™avenir numACrique de
|&€™EuropeA A», Bruxelles a prA©sentA©, le 19 fA©vrier 2020, son Livre blanc sur 14€™intelligence
artificielle, prA©ambule au prochain cadre rA©glementaire en prA©vision duquel une consultation de
|&€E™ensemble des acteurs concernA©s est ouverte jusquaE™au 19 mai 2020. La Commission annonce
construireA A«A une sociAOtA© europA©enne soutenue par des solutions numA©riques qui placent les
citoyens au premier plan, ouvrent de nouvelles perspectives aux entreprises et encouragent le
dA©vel oppement de technologies fiables pour promouvoir une sociAOtA© ouverte et dA©mocratique et
une A©conomie dynamique et durableA A». Trois axes sont dA©finis pour les cing prochaines annA©es :A
A«A |a technologie au service des personnesA A» A A«A une A©conomie juste et compAGtitiveA A»A etA
A«A une sociAOtA© ouverte, dA©@mocratique et durableA A».A A«A Afin da€™instaurer un climat de
confianceA A», lA€™IA devra Adre appliquA©eA A«A de maniA're AGthique, responsable et en ligne avec
nos valeurs et avec le rA'glement gA©nAGral pour la protection des donnA©es (RGPD)A A», selon les
propos du commissaire europA©en, responsable du marchA© intA©rieur, Thierry Breton. Pour ce faire, il
conviendra de distinguer les applications sans risque et les applications critiques, celles qui concernent,
entre autres, les secteurs de la santA© et de la mA©decine, les transports ou la police. Ces derniA‘res
seraient soumises A une validationA a priori, suivie de contrA’lesA a posteriori.

LES PROMESSES DE L&™IA SUFFIRONT-ELLESA JUSTIFIER LA
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GAONAORALISATION DE SON APPLICATION ?

Quant A la reconnaissance faciae, Bruxelles mettra en place un moratoire avant de [&€™autoriser. Un
nouveau rA glement europA©en sur la gouvernance des donnA©es sera A©tabli, encourageant A la fois
leur accessibilitA© et leur partage entre acteurs. La Commission europA©enne ambitionne de crA©er un
A«A marchA© unique europA©en des donnA©esA A», le stockage et |e traitement de celles-ci profitant aux
entreprises europA©ennes. GrA¢ce A un fonds de soutien A |&4€™innovation de 100 millions da€™euros,
la Commission espAre, en combinant des financements publics et privA©s, mobiliser 20 milliards
da€™euros, afin da€™accA©IACrer le dA©ploiement de 14€™IA, y compris au sein des petites et
moyennes entreprises.

Les promesses de |14€™IA telles que les diagnostics mA©dicaux ou la voiture autonome suffiront-elles A
justifier la gA©nAOraisation de son application ? La stratA©gie de la Commission europA©enne
rA©pondra-t-elle aux inquiA©tudes exprimA®©es quant aux boA®tes noires des algorithmes, aux robots qui
remplacent les humains, A 14€™explosion des objets connectA©s ? Pour 1&€™heure, la dA©cision de
reporter |&€™autorisation de I&€™usage des techniques de reconnaissance faciale par des acteurs publics ou
privA©s dans les espaces publics signe 138€™arrA% des projets en cours en France. Le 20 janvier 2020,
|&E™association La Quadrature du Net et la Ligue des droits de 14€™homme ont dA©posA© un recours en
rAOfAOrA© devant le tribunal administratif de Marseille, afin de faire annuler la dA©cision
daE™AOquiper la ville da€E™uneA A«A vidA©oprotection intelligenteA A». En Allemagne, le
gouvernement a finalement renoncA®©, en janvier 2020, A autoriser la police fA©dACrale A recourir A la
reconnaissance faciale, et ce, malgrA© les bons rA©sultats de 18€™expA©rimentation menA©e dans la
gare de Berlin de SAY.udkreuz avec un taux da€™erreur de 0,1A %.

Outre-Atlantique, les promoteurs de la reconnaissance faciale eux-mA3mes cherchent A se protA©ger.
Patron de Google, Sundar Pichai explique dans les colonnes duA Financial TimesA le 20 janvier 2020 :A
A<AIl'y a de rA©elles inquiAGtudes concernant les potentielles consA©quences nACgatives de IGE™IA,
desA deepfakesA jusquaE™aux utilisations nA©fastes de la reconnaissance faciale.A [4€]] A Des entreprises
comme la nA’tre ne peuvent pas A®laborer des nouvelles technol og|05 prometteuses et laisser les forces du
marchA© dA©cider comment celle-ciA[IZ€™IA]JAva Adre utilisA©e A A»A De telles prA©cautions
naE™ont pas toujours AOtA© prises.

A« DES ENTREPRISES COMME LA NA'TRE NE PEUVENT PAS A©OLABORER DES
NOUVELLES TECHNOLOGIES PROMETTEUSES ET LAISSER LES FORCES DU

MARCHA®© DA©CIDER COMMENT CELLE-CI [LA&E™IA] VA AaTRE UTILISA©E A»
Sundar Pichai, patron de Google
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Innover pour quel progrA’s ?

RAG©VAGIA® par une longue enquA&e duA New York TimesA publiA©e le 18 janvier 2020, le scandale de
|&E™activitA© de Clearview Al y est sans doute pour quelque chose. Avec une base de donnA©es de plus
de trois milliards d&€™individus, constituUA©e A partir des photographies postA©es sur les rA©seaux
sociaux, |&€™entreprise amA®©ricaine propose une application de reconnaissance faciale, faisant
correspondre un visage A des photos et informations en ligne. Clearview Al compte 600 clients parmi des
services de police aux A%otats-Unis, dont le FBI, et au Canada, ainsi que des entreprises privA©es de
sA©curitA©.A A«A Les utilisateurs de Clearview peuvent potentiellement identifier de la sorte toutes les
personnes qua€™elles ont vuesA A», A©crit |eA New York TimesA traduit parA Le Monde, et connaA®tre
aingl, outre leur identitA©, leurs amis, leurs activitA©s, leur lieu de vie, leurs habitudes. Clearview areA8u
le soutien financier de Peter Thiel, fondateur de Palantir. Quand la promesse de gains attire des apprentis
sorciers de [&€™innovation, I&™IA devient un outil dangereux. Selon une A©tude du National Institute of
Standards and Technology (NIST), organisme rattachA© au gouvernement, les agorithmes de
reconnaissance faciale dA©veloppA©s aux A%otats-Unis se trompent davantage que ceux construits en
Asie, avec 100 fois plus d&€™erreurs pour |&E€™identification de personnes asiatiques ou noires que pour
des personnes blanches.

COMPAS, CET OUTIL QUI DOIT AIDER LE JUGE, S&€™EST RAOVACLA®
PARTICULIA"REMENT A« RACISTE A»

IdentifiA©s et dA©criA©s, les biais discriminants des algorithmes ont la vie dure. En novembre 2019, le
dA©partement des services financiers de 186™A%otat de New York a ouvert une enquAate impliquant
Apple et la banque Goldman Sachs, A la suite des accusations de discrimination sexiste portA©es A leur
encontre par un entrepreneur anA©ricain. Ce client du moyen de paiement Apple Card s&€™est indignA©
de 1&€™absence totale da€™explications, de la part du groupe Apple, concernant la dA©cision de la
machine da€™accorder A sa femme, malgrA© leur compte commun, une limite de crA©dit 20 fois
infACrieure A la sienne. MAameA A«A en deep learningA A», la sagacitA© de IZ€™IA ne peut
outrepasser les critAres instaurA©s par ceux qui 14€™ont progranmA©se.

Le risque de biais porte sur les domaines les plus sensibles des sociA©tA©s dA©mocratiques comme la
justice prA©dictive, JAGJA expAOrimentA©e aux A%otats-Unis. DA©veloppA© par 1&E™entreprise
Northpointe, COMPAS &€ Correctional Offender Management Profiling for Alternative Sanctions &€ est
un algorithme qui calcule, notamment A partir de ses rA©ponses A une centaine de questions, la
probabilitA© de rA©cidive d&€™un condamnA©. Cet outil, qui doit aider lejuge A prendre la dA©cision
dé€™accorder ou pas une libACration  conditionnelle,  sA€™est  rAOVAOIA©
particuliA rementA A«A racisteA A», en attribuant un taux de rA©cidive potentielle deux fois supA©rieur
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aux Afro-amA®©ricains comparA©s aux autres populations, dont les Blancs pour lesquels le risque est au
contraire sous-estimA®©.

Les applications de I2€™IA mises en doute sB€™A©tendent A©galement aux procA©dures de recrutement
vidA©o auxquelles la plupart des grands groupes ont recours.A A«<A Il n&€™y a aucune base scientifique
dans la dA©marche. Et personne ne sait vraiment comment |&€™algorithme fonctionne et trie les
candidatsA A», explique Matthias Spielkamp, directeur de IZ8™ONG allemande Algorithm Watch, au sujet
du dispositif de prA©recrutement, vendu par la sociAOtA© amA®©ricaine HireVue, qui associe donnA©es
biomA®©triques et reconnaissance faciale. Aux A%otats-Unis, HireVue compte plus de 770 entreprises
clientes, un tiers de celles classA©es au Fortune 100. PubliA©e en novembre 2019, une A®©tude
rA©alisA©e par le sociologue Jean-FranA8ois Amadieu, professeur A |&€™universitA© Paris 1,
rA©vA~le A«<A quaE™une prA©occupante A©volution des techniques de recrutement est en train de se
produire : recruter en sA€™appuyant sur de mystA©rieux algorithmes qui analysent non seulement le
contenu verbal mais auss la voix, les gestes et le visage des candidats ayant passA© des entretiens
vidA©OA A». Entreprise leader du secteur en France, Easyrecrue commercidise ses logiciels auprA™s de
70A % des entreprises du CAC 40.

A« UNE PRA©OOCCUPANTE A©VOLUTION DES TECHNIQUES DE RECRUTEMENT
EST EN TRAIN DE SE PRODUIRE A Jean-Francl §ois Amadieu, professeur al€ I&€™universitA©
Paris 1

Ce naE™est pas le fait daE™automatiser les recrutements qui pose problA 'me pour Jean-FranAS8ois
Amadieu, qui considA’re qua€™un logiciel peut AreA A«Amoins subjectif et discriminantA A»
A qua€TM un recruteur, maisA A«A priver les candidats de pouvoir poursuwre les AGtapes de sA©lection
aprA’s avoir regardA© une vidA©o de quelques secondes est consternantA A». En outre, le sociologue
pointe |3€™aberration qui consiste A pratiquer 126™analyse faciaeA viaA un algorithme alors que celle-ci
est interdite dans le cadre d&€™un recrutement traditionnel.

Institut de recherche interdisciplinaire de I’ universitA© de New York, fondA© en 2017 par Kate Crawford
et Meredith Whittaker, Al Now Institute est consacrA© A [3€™A®©tude des implications sociales des
technologies da€™intelligence artificielle. Dans 18€™A®©dition 2019 de leur rapport, les chercheurs
amA®©ricains A©crivent :A A«A Il apparaA®t clairement que, dans divers domaines et contextes, |14€™|A
accroA®t les inA©galitA©s, en plaA8ant |aE™information et le contrA’le entre les mains de ceux qui ont
dA©jA le pouvoir et en privant encore plus ceux qui ne 1&€™ont pas.A A»A Constatant notamment
|&E™accA©IA©ration rapide des systA mes algorithmiques contrA’lant tout dans le milieu du travail, ils
dA©noncent le fait queA A«A dans les entrepA’ts de traitement des commandes d’ Amazon, au volant

da€™un Uber ou lors des entretiens da€™embauche pour leur premier emploi A la sortie de
|l&€™universitA©, les travailleurs sont de plus en plus souvent gAOrA©s par 1&E™IA, avec peu de
protections ou de garantiesA A»

Page 9



larem

La revue europA©enne des mA©dias et du numA©rique

. Parmi les recommandations formulA©es par 12€™A©quipe d&€™AI Now, figure |&€™interdiction de
|&E™usage de la reconnaissance des affects pour juger de toute dA©cision importante dans la vie :
entretiens da4€™embauche, fixation de la prime d&€™assurance, A©valuation de la douleur d4€™un patient
ou rA©sultats scolaires. On retiendra A©galement la recommandation d accorder, aux travailleurs du
secteur des technologies, un droit de savoir ce quUAE™:ils construisent et de contester, le cas A©chA©ant, les
utilisations nuisibles de leur travail.

UNE DA©CISION, RA©SULTANT DU BRASSAGE DE DONNA®©ES STATISTIQUES,
PEUT-ELLE A®TRE A©THIQUE ?

Une dA©cision, rA©sultant du brassage de donnA©es statistiques, peut-elle Are A©thique ? Concernant
la prA©diction de la capacitA© da€™une personne A rembourser un emprunt en fonction de son lieu de
rA©sidence, Martin Gibert, philosophe et chercheur en AG©thique de I14€™IA A [8€™universitA© de
MontrA©al rA©pond :A A« Est-ce que, en tant que sociA©tA©, on accepte que I&E™IA puisse influencer

une dAC©cision en fonction de|A oAt on habite ? LAE™IA dans ce cas-|A nous oblige A statuer SAE™il est

moralement acceptable que le quartier dA€™oAt 14€™on provient conditionne que 1&€™on obtienne un

prA% bancaire ou pas. CA€™est une question qui AGtait nettement moins prA©sente avant que 14€™on ait

toutes ces donnA©es massives qui permettent de tirer ce genre de conclusions. Mais dire que ca€™est

Aothique ou non pour ce type de dA©cision est trA’s difficile, je ne peux pas rA©pondre. A»

S&E™inspirant de 18€™Observatoire international sur les impacts sociA©taux de 1&€™intelligence
artificielle et du numA©rique (OBVIA) de 1&8€™universitA© de Laval au QuA©bec, [3€™universitA©
CA’te d3€™Azur, la Chambre de commerce et de 12€™industrie, le dA©partement et la CommunautA©
da€™agglomA©ration Sophia Antipolis (CASA) ont inaugurA©, en novembre 2019, le premier
observatoire franASais de I12€™IA. BaptisA© OTESIA &€ Observatoire des impacts technologiques
A©conomiques et sociAGtaux de 1&€™intelligence artificielle &€, cet organisme a pour mission de
promouvoirA A«A une intelligence artificielle responsable et A©thique, oAt |&€™humain est au cA* ur des
rAoflexionsA A». Ses travaux sA€™orienteront autour de thA©matiques comme 1&€™A©ducation, la
santA©, le bien-vieillir et 12€™environnement. Initiative unique en France et en Europe, Otesia entend
notammentA A«A rAC©flA©chir aux consA©quences de I14€™I|A sur les nouveaux mAGtiers, les nouveaux
comportements, les nouveaux usages ; participer A la construction da€™une vA©ritable dA©ontologie
autour de |aE™I|A ; aider et appuyer les dA©cisions des politiques publiques en incluant I1AE™I A de faASon
rAOflA©chie, observer 1&€™usage de |1&€™IA dans les entreprises et labA©liser les actions les plus
vertueusesA A». Le quA©bA©cois OBVIA et le franA8ais OTESIA ont signA© la DA©claration de
MontrA©al pour le dA©veloppement responsable de 14€™intel ligence artificielle, adoptA©e en 2018.

Des limites de |1a€™automatisation aux limites A 1a€™automatisation
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Se focaliser sur la perfectibilitA© des algorithmes, est-ce le bon combat ? A€ propos de |&4€™accident
mortel impliquant une voiture autonome da&€™Uber en mars 2018, la technologieA A«A ne prenait pas en
compte 1a€E™AOventualitA© de piA©tons traversant hors des clousA A»A a indiquA© le rA©gulateur
amA®©ricain des transports NTSB dans un rapport publiA© en novembre 2019. Et d4€™agjouter concernant
la femme de 49 ans qui a AOtA© tuA©e :A A«A LeA systA'me ne |&4€™a jamais classA©e comme
A«A piA©tonneA A» mais comme A«A objetA A»A A». Aux A%otats-Unis,A A« pour un emploi crA©A©
par Amazon, deux disparaissent A». Quelle est la bonne mesure ? Dans le nouveau monde de 12€™IA, en
cours de normalisation, la barre devra A%re placA©e trA’s haut, non pas en visant les sommets de la
capitalisation boursiA're des Gafam, mais plutA’t A une hauteur qui semble jusquaéE™ici plus
compliquA©e A atteindre, A hauteur d&€™homme &€* du choix humain, tel Bartelby et sonA A«A | would
prefer not toA Ax.
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